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VoilVoilàà la question !la question !
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L'entreprise et les forces influentes…L'entreprise et les forces influentesL'entreprise et les forces influentes……

…un écosystème complexe avec des acteurs et des facteurs 
d'influence, auxquels on peut attribuer un hyperespace cindynique. 
(G.-Y. Kervern (1995) : Eléments fondamentaux des cindyniques, Ed. Economica).

•Etats et organisations
•Autorités de tutelle
•Associations professionnelles
•Médias
•Concurrents et fournisseurs
•Clients

Acteurs

•Ethique, lois et règlements 
•Changements politiques
•Standards et normes
•Articles, annonces, émissions
•Technologies et méthodes
•Produits, services, marchés

Facteurs
© 1994-2013 D. Guinier

Environnement

DIRECTION GENERALE

•Principes
•Règles

Politiques

EntrepriseEntreprise

UTILISATEURS

RESPONSABLES
FONCTIONNELS

SISI

INFORMATICIENS
•Notes

•Procédures 
•Consignes

•Charte 
•Code de  
pratique

Plans

Stratégies

Evénements
Menaces
internes

Vulnérabilités

Déficits

Pressions
internes

Forces

Obligations

Menaces externes

Opportunités

Pressions

Influences

Forces

Dangers
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Dynamique du risque -Déficits & DangersDynamique du risqueDynamique du risque --DDééficitsficits && DangersDangers
Guinier D. (1994) : Oriented-scenario dynamics in information systems safety, ACM SIGSAC Review, Vol.12 , n°3, pp. 6-11,
modèle général développé pour Sécurité / Qualité / Sûreté (SQS)

Stoneburner G. (2006) : Toward a Unified Security / Safety Model, IEEE Computer, pp. 96-97, modèle développé pour Sécurité / Sûreté (SQ)

Rétro-propagation

Propagation

Malveillances
Accidents

Menaces

DangersDangers

Vulnérabilités

DDééficitsficits

La dynamique du risque s'exprime sur plusieurs phases par divers
canaux au vu d'événements et d'états du SI ou de l'entreprise.

© 2013 Daniel Guinier

Phase 2 : Etat de sinistre

Phase 1 : Etat de réalisation du risque

ENDOMMAGEMENT

OCCURRENCE Evénements

DECLENCHEMENT

Phase 0 : Etat d'exposition au risque

CAUSE DORMANTE

ACTIVATION

Evénements

POTENTIALITE

Sensibilité

Evénements

Dormantes

Activées

Fautes Activation

Défaillances

Latentes

Révélées

Erreurs

Etapes
Canal Qualité

Canal Sécurité

Canal Sûreté



6© 2013

Modèle d'hyperespace cindyniqueModModèèle d'hyperespace cindyniquele d'hyperespace cindynique

Ce modèle permet de dégager des absences et insuffisances mais 
aussi des états de divergence entre axes, la désorganisation des 
axes et des blocages par manque de régulation ou de coordination 
de sous-ensembles d'un tel hyperplan appliqué au SI.

Axe T

Déontologique

•Lois, charte
•Règles, instructions
•Procédures

Axe D

Axiologique

•Valeurs
•Culture, éthique
•Motivations

Axe A

LLéégitimitgitimitéé

Eléments
à partager

Eléments
à partager

Savoir être

Conduite

Forces
intrinsèques

Forces
intrinsèques

Paramètres
d'ordre

Paramètres
d'ordre

"Etre"

Téléologique

•Finalités, buts
•Objectifs à remplir
•Politique de sécurité

FonctionnementFonctionnement

ComportementComportement

Pilotage

"Devenir"

CohCohéérencerence

© 2013 Daniel Guinier

Axe T

Statistique

•Faits, événements
•Données chiffrées
•Retours expérience

Axe S

Coordination
des actions

Coordination
des actions

PratiquePratique

Mémoire

"Agir" Epistémique

•Raisonnement
•Modèles
•Méthodes

Axe E

Savoir faire

Expériences
tacites

Expériences
tacites

Connaissances
explicites

Connaissances
explicites
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4

3

2

1 PME
PME

Grandes 
entreprises

Grandes 
entreprises

Déficits chroniques par catégorieDDééficits chroniques par catficits chroniques par catéégoriegorie

Ces déficits chroniques par catégorie : culturels, organisationnels 
et managériaux sont observables avec plus d'ampleur pour les PME. 
Ils relèvent de l'ensemble des axes de d'hyperespace cindynique.

Subordination
• La fonction sécurité est rattachée à la DSI
• Le RSSI est un collaborateur dépendant de la DSI
Dilution
• L'action spontanée est privilégiée sans formalisme
• Il n'existe pas de responsable RSSI nommé et formé
Rigidité
• La structure actuelle est déclarée comme satisfaisante
• La fonction sécurité est vue comme source de désordre

Subordination
• La fonction sécurité est rattachée à la DSI
• Le RSSI est un collaborateur dépendant de la DSI
Dilution
• L'action spontanée est privilégiée sans formalisme
• Il n'existe pas de responsable RSSI nommé et formé
Rigidité
• La structure actuelle est déclarée comme satisfaisante
• La fonction sécurité est vue comme source de désordre

Déficits organisationnels

"L'habitude au quotidien"

SI      Système d'information
SSI    Sécurité des SI
PSSI  Politique de la SSI

Infaillibilité
• Le SI est dit garanti contre toute défaillance technique
• L'entreprise n'a pas été victime d'attaque par le passé
Simplisme
• Le  SI est considéré comme très peu complexe
• Le recours à des méthodes est vu comme plutôt négatif
Nombrilisme
• L'entreprise n'est pas prête à se remettre en question
• L'entreprise est cloisonnée et peu ouverte à l'extérieur

Infaillibilité
• Le SI est dit garanti contre toute défaillance technique
• L'entreprise n'a pas été victime d'attaque par le passé
Simplisme
• Le  SI est considéré comme très peu complexe
• Le recours à des méthodes est vu comme plutôt négatif
Nombrilisme
• L'entreprise n'est pas prête à se remettre en question
• L'entreprise est cloisonnée et peu ouverte à l'extérieur

Déficits culturels

"L'aveuglement héroïque"

Les 3/4  des entreprises affirment 
l'absence d'attaque lors de l'année 
précédente. Elles pensent ne pas en 
être victime dans l'année en cours.

(Source : Information Week Analytics Strategic 
Security Survey of business Technology and 
Security Professionals (1002 répondants))

Les 3/4  des entreprises affirment 
l'absence d'attaque lors de l'année 
précédente. Elles pensent ne pas en 
être victime dans l'année en cours.

(Source : Information Week Analytics Strategic 
Security Survey of business Technology and 
Security Professionals (1002 répondants))

Ignorance
• Peu d'attention est portée aux incidents précurseurs
• Il n'existe ni veille, ni formation adéquate en SSI
Désengagement
• Il n'existe aucune sensibilisation relative à la SSI
• La direction n'a formalisé aucune politique PSSI
Planification
• Il n'existe aucun plan en matière de SSI
• Il n'y a pas de manuel des procédures d'urgence

Ignorance
• Peu d'attention est portée aux incidents précurseurs
• Il n'existe ni veille, ni formation adéquate en SSI
Désengagement
• Il n'existe aucune sensibilisation relative à la SSI
• La direction n'a formalisé aucune politique PSSI
Planification
• Il n'existe aucun plan en matière de SSI
• Il n'y a pas de manuel des procédures d'urgence

Déficits managériaux 

"L'origine du désastre"

© 2013 Daniel Guinier

4 : Sans déficit
3 : Déficit faible
2 : Déficit significatif
1 : Déficit important
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Ex. Déficit lié à l'espace "Agir" Ex. DEx. Dééficit lificit liéé àà l'espace l'espace "Agir" "Agir" 

Source : Clusif (2012) : Menaces informatiques et pratiques de sécurité en France (Etude sur 351 entreprises)

En partie (36%)

Oui en totalité (19%)

Aucune (45%)

� Etat des lieux
� Pour 19% des entreprises :   

les risques sont évalués

� Pour 45% des entreprises : 
aucun emploi de méthode 
pour l'analyse des risques

Pas d'approche 
méthodique des risques

Pas d'approche 
méthodique des risques

Un déficit de l'entreprise conséquent pour "Agir" :
La méconnaissance des risques ne permet pas
les actions sur les expositions les plus graves

Un déficit de l'entreprise conséquent pour "Agir" :
La méconnaissance des risques ne permet pas
les actions sur les expositions les plus graves

� Estimation des risques
� L'estimation doit reposer sur la 

connaissance des menaces et 
des vulnérabilités du SI

� Pour 81% des entreprises :   
la formalisation des risques 
est peu répandue

Mode informel : discussion au niveau
de l'entreprise mais aucune analyse pour 81%

Mode formel : référentiel ISO 27005 ou méthode d'analyse : 
EBIOS (7%), MEHARI (5%), autres (32%)

© 2013 Daniel Guinier
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Ex. Déficit lié à l'espace "Etre"Ex. DEx. Dééficit lificit liéé àà l'espace l'espace "Etre""Etre"

Source : Clusif (2012) : Menaces informatiques et pratiques de sécurité en France (Etude sur 351 entreprises)

Un déficit de l'entreprise conséquent pour "Etre" :

L'absence de sensibilisation est susceptible
de fautes remettant en cause la sécurité des SI

(Guinier D. (1991) : Sécurité et qualité des SI – Approche systémique, Masson)

Un déficit de l'entreprise conséquent pour "Etre" :

L'absence de sensibilisation est susceptible
de fautes remettant en cause la sécurité des SI

(Guinier D. (1991) : Sécurité et qualité des SI – Approche systémique, Masson)

Oui (35 %)

En cours (8%) Non (57%)

� Etat des lieux
� Pour 43% des entreprises : 

diverses actions sont menées

� Pour 57% des entreprises : il 
n'existe aucune sensibilisation 
prévue

Pas d'action
de sensibilisation

Pas d'action
de sensibilisation

� Base de sensibilisation
� Les SI sont de plus en plus 

complexes, ouverts et mobiles 
et les utilisations variées

� Pour 69% des entreprises :   
pas de mesure d'efficacité des 
programmes de sensibilisation

Mode informel : publication et diffusion d'informations 
sous diverses formes via l'Intranet ou par messagerie

Mode formel : plan de sensibilisation 
périodique et de formation spécifique 
de certaines catégories de personnels

© 2013 Daniel Guinier
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Ex. Déficit lié à l'espace "Devenir" Ex. DEx. Dééficit lificit liéé àà l'espace l'espace "Devenir" "Devenir" 

Source : Clusif (2012) : Menaces informatiques et pratiques de sécurité en France (Etude sur 351 entreprises)

� Dépendance au SI
� Place du SI de plus en plus 

cruciale pour les activités 
dans tous les secteurs

� Pour 99% des entreprises :   
la dépendance est pressentie 
comme modérée à forteDépendance forte : Une indisponibilité

de moins de 24h a des conséquences 
graves sur l'activité (81%) 

Dépendance faible : Indisponibilité, même de longue 
durée, perçue sans conséquence grave (1%)

Dépendance modérée : 
Indisponibilité tolérable 
jusqu'à 48h (18%)

Plan de reprise d'activité
logiquement attendu

Plan de reprise d'activité
logiquement attendu

En partie (59 %) Non (31%)

Oui en totalité (10%)

Plan de reprise d'activité
réel et testé

Plan de reprise d'activité
réel et testé

� Etat des lieux
� Pour 90% des entreprises : 

pas de réel plan de reprise
d'activité (PRA)

� Pour 31% des entreprises : 
aucun processus de continuité
est en place

Un déficit de l'entreprise conséquent pour "Devenir" :
7% de chance de survie suite à un désastre
s'il n'existait aucun plan de recouvrement !

(Guinier D. (1995) : Catastrophe et management, Masson)

Un déficit de l'entreprise conséquent pour "Devenir" :
7% de chance de survie suite à un désastre
s'il n'existait aucun plan de recouvrement !

(Guinier D. (1995) : Catastrophe et management, Masson)

© 2013 Daniel Guinier
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ISO 27002 
Code de bonne pratique pour la gestion

de la sécurité de l'information

Vision systémique des SIVision systVision systéémique des SImique des SIVision systémique de la sécuritéVision systVision systéémique de la smique de la séécuritcuritéé

Les trois dimensions essentielles sont reliées par des tenseurs et 
la régulation est assurée par des processus dynamiques.

3.Technologies3.Technologies2.Organisation2.Organisation

ProcessusProcessus

1.Hommes1.Hommes

ArchitectureArchitecture

Gestion RHGestion RH

GouvernanceGouvernance SupportSupport

Facteur humainFacteur humainCultureCulture

Développement et implémentation 
de technologies de sécurité

Développement des attitudes et 
application des bonnes pratiques

Développement de stratégies et 
adoption de la politique de sécurité

Décisions 
Adhésion

Contrôle
Certification

ISO 27001
Certification de la qualité des pratiques

Certification des compétences : CISSP, CISM,...

ISO 13335 Gestion de la sécurité des TIC
ISO 15408

Evaluation de la sécurité des TIC

Politique PSSI
de sécurité

Politique PSSI
de sécurité

© 2002 D. Guinier

© 2013 Daniel Guinier
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Vision systémique des SIVision systVision systéémique des SImique des SIVision "néoréaliste" de la sécuritéVision "néoréaliste" de la sécurité

Le paradigme de la porte ouverte illustre une attitude courante 
impropre à la sécurité vu comme un symptôme relevant de déficits.

3.Technologies3.Technologies2.Organisation2.Organisation

1.Hommes1.Hommes

ArchitectureArchitecture

Facteur humainFacteur humainCultureCulture

2. La règle affichée :

CETTE PORTE DOIT TOUJOURS 
RESTER FERMEE

2. La règle affichée :

CETTE PORTE DOIT TOUJOURS 
RESTER FERMEE

3. La technologie :

LE DISPOSITIF FERME LA PORTE
DE FACON SYSTEMATIQUE

3. La technologie :

LE DISPOSITIF FERME LA PORTE
DE FACON SYSTEMATIQUE

1. Le contournement :

LA CALE EMPECHE LA
FERMETURE DE LA PORTE

1. Le contournement :

LA CALE EMPECHE LA
FERMETURE DE LA PORTE

© 2013 Daniel Guinier

70% des utilisateurs
reconnaissent enfreindre la sécurité
au motif de faciliter les tâches
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ConclusionConclusionConclusion

� Devant les déficits chroniques, malgré les efforts des 
entreprises au vu de cyberrisques, d'autres approches
s'imposent à la compréhension pour mieux agir !

� L'approche par les sciences du danger
� pour mettre en évidence des situations déficitaires

ou dangereuses
� pour déceler des carences, des contradictions,arences, des contradictions,

des ddes déésorganisations et des blocagessorganisations et des blocages

� L'approche systémique
� pour prendre en compte les interactions de différente nature
� pour disposer d'une cybersécurité ajustée mais plus en profondeur

© 2013 Daniel Guinier

Kervern G.-Y. et Rubise P. (1991) : L'Archipel du danger : introduction aux cindyniques, Economica
Kervern G.-Y. (1995) : Éléments fondamentaux des cindyniques, Economica
Kervern G.-Y. et Boulanger P. (2007) : Concepts et modes d'emploi, Economica

Guinier D. (1991) : Sécurité et qualité des systèmes d'information – Approche systémique – La part de l'homme, Masson
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Table ronde : Agir - l'anticipation et son intention

Introduction

De la sphère cognitive
à l'action

IntroductionIntroduction

De la sphDe la sphèère cognitivere cognitive

àà l'actionl'action

par M Gilbert GOZLANpar M Gilbert GOZLAN
Directeur opDirecteur opéérationnel srationnel sûûretretéé
La Poste Nord EstLa Poste Nord Est

Chef d'escadron (RC) de la gendarmerie nationaleChef d'escadron (RC) de la gendarmerie nationale

L'anticipation des menaces majeures envers les PME par M Joël FERRY
La prise en compte des risques liés aux périphériques USB par M Ludovic HAYE
Prévenir la divulgation, par les nouvelles technologies, par Me Cécile DOUTRIAUX
du informationnel des entreprises
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De la sphère cognitive 
à la sphère des actes

De la sphère cognitive 
à la sphère des actes

il ne suffit pas d'avoir les 
bonnes idées pour avoir les 

bons comportements

Nécessaire mais pas suffisant

La démarche 
classique

Informer / Convaincre

Donner l'ordre

Contrôler / Sanctionner
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Passer des bonnes idées
aux bons comportements ?

Passer des bonnes idPasser des bonnes idééeses
aux bons comportementsaux bons comportements ??

à ne pas faire telle ou telle 
chose

à faire telle ou telle chose

Placer l’engagement au cœur de la 
démarche

Psychologie de 
l'engagement
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Comment préparer 
l’engagement ?

Comment prComment prééparer parer 
ll’’engagementengagement ??

Exemple
si on demande à des fumeurs de s’arrêter de fumer pendant 
24h, 4% acceptent
Si on commence par une privation de 2h seulement 
40% acceptent = dix fois plus

Acte Acte 
prprééparatoireparatoire

Obtenir un premier pas 
« peu coûteux » allant 
dans la bonne direction



18

Les conditions de réussite 
des actes préparatoires 
et des engagements

Les conditions de rLes conditions de rééussite ussite 

des actes prdes actes prééparatoires paratoires 

et des engagementset des engagements

exemple
"je pose une pierre"
"je fais un mur"
"je bâtis une cathédrale"

� Librement décidés

� Réalisés en groupe

� Identifiés à un haut niveau

3 conditions 

Tisser un lien entre ce que 
la personne fait et ce 

qu’elle est

Se reconnaître 
dans les 

engagements

RV Joule & JL Beauvois : Petit traité de manipulation à l’usage des honnêtes gens (PUG)
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Les résultatsLes rLes réésultatssultats

•

Les équipes sont fières de ce qu’elles ont fait
Ce sont des partenaires, nous partageons les mêmes 

valeurs et la même ambition :

la sûreté de toutes et de tous

Résultat de 
l'engagement

De récepteurs passifs à
acteurs et même 
acteurs engagés
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De la sphère cognitive 
à la sphère des actes

De la sphDe la sphèère cognitive re cognitive 

àà la sphla sphèère des actesre des actes•

Connaître son risque

Savoir

Savoir être

Vigilance Discrétion
Prise en compte 

des autres

Savoir faire Protéger 
son environnement 

de travail

Mettre en œuvre
les consignes

Savoir utiliser
les matériels
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Table ronde : Agir - l'anticipation et son intention

L'anticipation des menaces

majeures envers les PME

1. - Les atteintes aux systèmes

de traitement automatisés de données 

2. - Les atteintes aux données de l’entreprise

3. - L'augmentation des infractions astucieuses

L'anticipation des menaces

majeures envers les PME

1. - Les atteintes aux systèmes

de traitement automatisés de données 

2. - Les atteintes aux données de l’entreprise

3. - L'augmentation des infractions astucieuses

par M Jopar M Joëël FERRYl FERRY
Conseiller DeverywareConseiller Deveryware
Anc. ChargAnc. Chargéé de projets de projets àà la SDPJ la SDPJ –– DGGNDGGN

Colonel (ER) de la gendarmerie nationaleColonel (ER) de la gendarmerie nationale
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Table ronde : Agir - l'anticipation et son intention

La prise en compte des risques

liés aux périphériques USB

1. – Le phénomène "USB"

2. – Les risques

3. – Les moyens simples pour se protéger

La prise en compte des risques

liés aux périphériques USB

1. – Le phénomène "USB"

2. – Les risques

3. – Les moyens simples pour se protéger

par M Ludovic HAYEpar M Ludovic HAYE
Responsable production SAP,Responsable production SAP,
PSA Peugeot CitroPSA Peugeot Citroëënn

Chef d'escadron (RC) de la gendarmerie nationaleChef d'escadron (RC) de la gendarmerie nationale
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�Table ronde : Agir – l’anticipation et son intention

Prévenir la divulgation, 

par les nouvelles technologies, 

du patrimoine informationnel 

des entreprises

Prévenir la divulgation, 

par les nouvelles technologies, 

du patrimoine informationnel 

des entreprises

par Mapar Maîître Ctre Céécile DOUTRIAUXcile DOUTRIAUX
Avocate au Barreau de StrasbourgAvocate au Barreau de Strasbourg

Chef d'escadron (RC) de la gendarmerie nationaleChef d'escadron (RC) de la gendarmerie nationale

Membre de la Chaire CyberdMembre de la Chaire Cyberdééfense & Cybersfense & Cyberséécuritcuritéé des des éécoles de Saintcoles de Saint--Cyr CoCyr Coëëtquidantquidan

Logo.jpg
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QuestionsQuestionsQuestions



25© 2013

Table ronde : Subir - l'épreuve et sa réponse

Introduction

Les enjeux de la lutte pour
les victimes de la cybercriminalité

IntroductionIntroduction

Les enjeux de la lutte pourLes enjeux de la lutte pour

les victimes de la cybercriminalitles victimes de la cybercriminalitéé

par Mme Chantal CUTAJARpar Mme Chantal CUTAJAR
Directeur du GRASCODirecteur du GRASCO

LieutenantLieutenant--colonel (RC) de la gendarmerie nationalecolonel (RC) de la gendarmerie nationale

Essai de typologie des cybervictimes par Mme Myriam QUEMENER
Le temps de l’enquête est il celui de l'internet ? par l'ADC Thierry JACQUOT
Réparation et indemnisation des victimes de la cybercriminalité par le Pr Claude LIENHARD
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Augmentation du nombre de victimesAugmentation du nombre de victimesAugmentation du nombre de victimes

�Dans le monde :

� 65 % des utilisateurs d’Internet auraient été
victimes d’une cyberattaque : virus, fraude à la 

carte de crédit en ligne, vol d’identité, etc.

�Soit : 

� 1,5 millions de victimes par jour

� 8 victimes par seconde

� Source : Meitomag Mai 2013
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Répartition des victimesRRéépartition des victimespartition des victimes

�Les cybercriminels ciblent les PME et les sous-
traitants pour atteindre les grandes entreprises

�Les consommateurs sont vulnérables aux 
attaques mobiles

�La France se placerait au 16ème rang mondial 
des pays où la cybercriminalité est la plus active

� Source : Rapport Symantec sur les menaces de sécurité Internet 2012
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Absence de cartographie Absence de cartographie Absence de cartographie 

�L’ONDRP n’est pas en mesure de procéder à
cette cartographie :

� Inadaptation de l’état 4001

� Difficultés liées à la mise en œuvre d’enquête 
de victimation
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ConclusionConclusionConclusion

�La réalisation d’une cartographie des victimes 
est nécessaire pour :

� Mieux connaître le phénomène

� Adapter la politique criminelle de lutte contre la 
cybercriminalité en conséquence

Exemple de l’enquête de victimation menée en 
2012 en Angleterre et au Pays de Galles auprès 
des entreprises marchandes
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Table ronde : Subir - l'épreuve et sa réponse

Essai de typologie

des cybervictimes

1. - Majeurs,mineurs,entreprises,établissements
financiers,e-commerçants,tous cybervictimes

2. - Cybervictimes sans le savoir
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par Mme Myriam QUEMENERpar Mme Myriam QUEMENER
Magistrate,Magistrate,
Procureur adjoint au TGI de CrProcureur adjoint au TGI de Crééteilteil
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31© 2013

Table ronde : Subir - l'épreuve et sa réponse

Le temps de l’enquête

est il celui de l'internet ?

1. - Constater, comprendre, réagir :

La réflexion est chronophage

2. - L'information utile disparaît rapidement

3. - Le temps de l'enquête :

Comment concilier les antagonismes

Le temps de l’enquête

est il celui de l'internet ?

1. - Constater, comprendre, réagir :

La réflexion est chronophage

2. - L'information utile disparaît rapidement

3. - Le temps de l'enquête :

Comment concilier les antagonismes

par l'adjudantpar l'adjudant--chef Thierry JACQUOTchef Thierry JACQUOT
Enquêteur NEnquêteur N--TECH et rTECH et rééfféérent IE de la rrent IE de la réégion de gendarmerie d'Alsacegion de gendarmerie d'Alsace
Master 2 en sMaster 2 en séécuritcuritéé des systdes systèèmes d'informationmes d'information
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Par le Pr Claude LIENHARDPar le Pr Claude LIENHARD
Directeur du CERDACCDirecteur du CERDACC

Avocat spAvocat spéécialiste du droit des victimescialiste du droit des victimes
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par M Stpar M Stééphane JANICHEWSKIphane JANICHEWSKI
IngIngéénieur gnieur géénnééral de l'armement (2s)ral de l'armement (2s)
ViceVice--prpréésident de la socisident de la sociééttéé SOGETISOGETI

L'ANSSI, l'autorité nationale au cœur du dispositif de cybersécurité par M Philippe WOLF
Le traitement assurantiel de réparation du cyberrisque par M Jean-Laurent SANTONI
Les plans et moyens de secours et de sauvegarde des PME par M Roberto GESSA
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par M Philippe WOLFpar M Philippe WOLF
Conseiller du directeur gConseiller du directeur géénnééralral
de l'Agence nationale de sde l'Agence nationale de séécuritcuritéé des systdes systèèmes d'information (ANSSI)mes d'information (ANSSI)
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par M Jeanpar M Jean--Laurent SANTONILaurent SANTONI
Docteur en droitDocteur en droit
PrPréésident de Clever Courtagesident de Clever Courtage
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Par M Roberto GESSAPar M Roberto GESSA
ConsultantConsultant--architecte en stockage et plans de continuitarchitecte en stockage et plans de continuitéé
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FRC 2013   "AGIR ou SUBIR !"

Discours de clôtureDiscours de clôture

par Mme Catherine GROSSEpar Mme Catherine GROSSE
Consultante en management AUDACIS
Présidente de l'association Alsace des rl'association Alsace des rééservistes citoyens de la gendarmerie nationale (AARCGN)servistes citoyens de la gendarmerie nationale (AARCGN)

Chef d'escadron (RC) de la gendarmerie nationaleChef d'escadron (RC) de la gendarmerie nationale


